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Retrouvez Éduscol sur

Résoudre des problèmes 
de proportionnalité

Objectifs

La proportionnalité est une notion autour de laquelle peuvent être pensés et organisés de 
nombreux apprentissages mathématiques. Sa maîtrise est essentielle pour un usage dans 
la vie courante, dans diverses disciplines ou dans le cadre professionnel. Son apprentissage 
s’inscrit dans la durée.

Dès le cycle 3, l’élève a enrichi le champ des problèmes multiplicatifs en rencontrant des 
situations contextualisées relevant de la proportionnalité. Il a résolu des problèmes de prix, 
de consommation, de recettes en utilisant différentes procédures (propriétés d’additivité et 
d’homogénéité de la proportionnalité, passage par l’unité), essentiellement dans le cadre 
des grandeurs. Il a enfin appris à repérer des situations relevant ou ne relevant pas de la 
proportionnalité.

Ce travail se poursuit au cycle 4. L’élève est capable de choisir la procédure la plus adaptée 
à la situation à laquelle il est confronté pour calculer une quatrième proportionnelle. Il 
sait représenter dans un cadre graphique une situation de proportionnalité. Il mobilise la 
proportionnalité dans différents contextes : liés aux grandeurs, à la vie courante ou aux autres 
disciplines, ou encore dans des situations décontextualisées internes aux mathématiques.

Le travail sur les pourcentages  occupe une place privilégiée dans le cadre de la 
proportionnalité. Les situations proposées amèneront en particulier les élèves à :

ǧ�appliquer un pourcentage (par exemple un taux de TVA sur un prix) ;
ǧ� calculer un pourcentage (par exemple traduire une proportion en pourcentage ou calculer un 

pourcentage d’augmentation). 

Des situations numériques simples relevant de la proportionnalité donnent l’occasion de 
travailler le calcul mental afin de construire et renforcer des automatismes. 

Le tableur et le grapheur constituent des outils utiles pour la résolution de certains 
problèmes.

Liens avec les domaines du socle

Outre les domaines 2 et 4 qui font explicitement référence aux mathématiques, la résolution 
de problèmes de proportionnalité s’inscrit aussi largement dans les autres domaines.
Les mathématiques participent à la maitrise de la langue française. Elles offrent de 
nombreuses occasions pour le développement de compétences langagières en élargissant 
le répertoire lexical des élèves, en favorisant les situations de communication orale et écrite. 
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L’élève peut combiner avec pertinence et de façon critique les informations explicites et 
implicites issues de sa lecture (domaine 1.1).

Etudier des relations entre deux grandeurs mesurables permet d’effectuer de manière 
efficace certains calculs en utilisant un langage mathématique adapté (domaine 1.2).

La formation de la personne et du citoyen est largement convoquée dans l’interprétation des 
proportions, qui fait appel à la réflexion et au discernement (domaine 3.3).

La maîtrise des pourcentages est un outil indispensable pour comprendre les représentations 
du monde et l’activité humaine (domaine 5).

Progressivité des apprentissages

Apprendre à mobiliser la proportionnalité pour résoudre un problème est un travail entamé au 
cycle 3, où l’on a rencontré la notion de «  fois plus ou  fois moins ». Cette approche est élargie 
dès le début du cycle 4, et sur toute sa durée. Les apprentissages relatifs à la proportionnalité 
ne se réduisent pas à la simple acquisition de techniques de calcul. Ils concourent à la 
construction du sens des nombres. Ainsi l’égalité de deux fractions peut être mise en relation 
avec le produit en croix.

L’élève met en œuvre progressivement différents moyens de calculer une quatrième 
proportionnelle. Les propriétés d’additivité, puis d’homogénéité peuvent être travaillées dès 
le début du cycle, avec un coefficient d’homogénéité entier en début d’apprentissage, puis 
décimal ou fractionnaire. La propriété de linéarité est plus complexe à mettre en œuvre, 
puisqu’elle est peut faire intervenir des changements d’unités (passage d’une masse à un prix, 
par exemple) et pourra être travaillée à partir du milieu de cycle.

L’élève décide si une situation relève de la proportionnalité ; il construit et complète un tableau 
de proportionnalité. En fin de cycle, la fréquentation des fonctions linéaires et affines, du 
théorème de Thalès et des homothéties lui permet de varier les points de vue en apportant un 
nouvel éclairage sur les situations de proportionnalité.

Les situations proposées sont riches et variées afin de donner du sens et de l’intérêt à 
l’utilisation de la proportionnalité. Un travail régulier mettant en jeu des situations de 
proportionnalité accompagne la construction des différents nombres en éclairant leur sens : 
nombres entiers, nombres décimaux, nombres rationnels… 

Stratégies d’enseignement

Tout au long du cycle, l’enseignant outille peu à peu les élèves avec un jeu de procédures 
variées (additivité, homogénéité, passage à l’unité, coefficient de proportionnalité). Il les 
incite à les comparer au travers de la résolution d’un problème afin de mettre en évidence la 
méthode la mieux adaptée. Il ne s’agit pas d’institutionnaliser une méthode « du professeur » 
avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
la proportionnalité mais aussi sur d’autres qui ne relèvent pas de ce modèle.
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méthode la mieux adaptée. Il ne s’agit pas d’institutionnaliser une méthode « du professeur » 
avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
la proportionnalité mais aussi sur d’autres qui ne relèvent pas de ce modèle.
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Retrouvez Éduscol sur

Résoudre des problèmes 
de proportionnalité

Objectifs

La proportionnalité est une notion autour de laquelle peuvent être pensés et organisés de 
nombreux apprentissages mathématiques. Sa maîtrise est essentielle pour un usage dans 
la vie courante, dans diverses disciplines ou dans le cadre professionnel. Son apprentissage 
s’inscrit dans la durée.

Dès le cycle 3, l’élève a enrichi le champ des problèmes multiplicatifs en rencontrant des 
situations contextualisées relevant de la proportionnalité. Il a résolu des problèmes de prix, 
de consommation, de recettes en utilisant différentes procédures (propriétés d’additivité et 
d’homogénéité de la proportionnalité, passage par l’unité), essentiellement dans le cadre 
des grandeurs. Il a enfin appris à repérer des situations relevant ou ne relevant pas de la 
proportionnalité.

Ce travail se poursuit au cycle 4. L’élève est capable de choisir la procédure la plus adaptée 
à la situation à laquelle il est confronté pour calculer une quatrième proportionnelle. Il 
sait représenter dans un cadre graphique une situation de proportionnalité. Il mobilise la 
proportionnalité dans différents contextes : liés aux grandeurs, à la vie courante ou aux autres 
disciplines, ou encore dans des situations décontextualisées internes aux mathématiques.

Le travail sur les pourcentages  occupe une place privilégiée dans le cadre de la 
proportionnalité. Les situations proposées amèneront en particulier les élèves à :

ǧ�appliquer un pourcentage (par exemple un taux de TVA sur un prix) ;
ǧ� calculer un pourcentage (par exemple traduire une proportion en pourcentage ou calculer un 

pourcentage d’augmentation). 

Des situations numériques simples relevant de la proportionnalité donnent l’occasion de 
travailler le calcul mental afin de construire et renforcer des automatismes. 

Le tableur et le grapheur constituent des outils utiles pour la résolution de certains 
problèmes.

Liens avec les domaines du socle

Outre les domaines 2 et 4 qui font explicitement référence aux mathématiques, la résolution 
de problèmes de proportionnalité s’inscrit aussi largement dans les autres domaines.
Les mathématiques participent à la maitrise de la langue française. Elles offrent de 
nombreuses occasions pour le développement de compétences langagières en élargissant 
le répertoire lexical des élèves, en favorisant les situations de communication orale et écrite. 
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L’élève peut combiner avec pertinence et de façon critique les informations explicites et 
implicites issues de sa lecture (domaine 1.1).

Etudier des relations entre deux grandeurs mesurables permet d’effectuer de manière 
efficace certains calculs en utilisant un langage mathématique adapté (domaine 1.2).

La formation de la personne et du citoyen est largement convoquée dans l’interprétation des 
proportions, qui fait appel à la réflexion et au discernement (domaine 3.3).

La maîtrise des pourcentages est un outil indispensable pour comprendre les représentations 
du monde et l’activité humaine (domaine 5).

Progressivité des apprentissages

Apprendre à mobiliser la proportionnalité pour résoudre un problème est un travail entamé au 
cycle 3, où l’on a rencontré la notion de «  fois plus ou  fois moins ». Cette approche est élargie 
dès le début du cycle 4, et sur toute sa durée. Les apprentissages relatifs à la proportionnalité 
ne se réduisent pas à la simple acquisition de techniques de calcul. Ils concourent à la 
construction du sens des nombres. Ainsi l’égalité de deux fractions peut être mise en relation 
avec le produit en croix.

L’élève met en œuvre progressivement différents moyens de calculer une quatrième 
proportionnelle. Les propriétés d’additivité, puis d’homogénéité peuvent être travaillées dès 
le début du cycle, avec un coefficient d’homogénéité entier en début d’apprentissage, puis 
décimal ou fractionnaire. La propriété de linéarité est plus complexe à mettre en œuvre, 
puisqu’elle est peut faire intervenir des changements d’unités (passage d’une masse à un prix, 
par exemple) et pourra être travaillée à partir du milieu de cycle.

L’élève décide si une situation relève de la proportionnalité ; il construit et complète un tableau 
de proportionnalité. En fin de cycle, la fréquentation des fonctions linéaires et affines, du 
théorème de Thalès et des homothéties lui permet de varier les points de vue en apportant un 
nouvel éclairage sur les situations de proportionnalité.

Les situations proposées sont riches et variées afin de donner du sens et de l’intérêt à 
l’utilisation de la proportionnalité. Un travail régulier mettant en jeu des situations de 
proportionnalité accompagne la construction des différents nombres en éclairant leur sens : 
nombres entiers, nombres décimaux, nombres rationnels… 

Stratégies d’enseignement

Tout au long du cycle, l’enseignant outille peu à peu les élèves avec un jeu de procédures 
variées (additivité, homogénéité, passage à l’unité, coefficient de proportionnalité). Il les 
incite à les comparer au travers de la résolution d’un problème afin de mettre en évidence la 
méthode la mieux adaptée. Il ne s’agit pas d’institutionnaliser une méthode « du professeur » 
avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
la proportionnalité mais aussi sur d’autres qui ne relèvent pas de ce modèle.
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L’élève décide si une situation relève de la proportionnalité ; il construit et complète un tableau 
de proportionnalité. En fin de cycle, la fréquentation des fonctions linéaires et affines, du 
théorème de Thalès et des homothéties lui permet de varier les points de vue en apportant un 
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proportionnalité accompagne la construction des différents nombres en éclairant leur sens : 
nombres entiers, nombres décimaux, nombres rationnels… 

Stratégies d’enseignement

Tout au long du cycle, l’enseignant outille peu à peu les élèves avec un jeu de procédures 
variées (additivité, homogénéité, passage à l’unité, coefficient de proportionnalité). Il les 
incite à les comparer au travers de la résolution d’un problème afin de mettre en évidence la 
méthode la mieux adaptée. Il ne s’agit pas d’institutionnaliser une méthode « du professeur » 
avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
la proportionnalité mais aussi sur d’autres qui ne relèvent pas de ce modèle.
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avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
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proportionnalité accompagne la construction des différents nombres en éclairant leur sens : 
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avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
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Résoudre des problèmes 
de proportionnalité
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la vie courante, dans diverses disciplines ou dans le cadre professionnel. Son apprentissage 
s’inscrit dans la durée.

Dès le cycle 3, l’élève a enrichi le champ des problèmes multiplicatifs en rencontrant des 
situations contextualisées relevant de la proportionnalité. Il a résolu des problèmes de prix, 
de consommation, de recettes en utilisant différentes procédures (propriétés d’additivité et 
d’homogénéité de la proportionnalité, passage par l’unité), essentiellement dans le cadre 
des grandeurs. Il a enfin appris à repérer des situations relevant ou ne relevant pas de la 
proportionnalité.

Ce travail se poursuit au cycle 4. L’élève est capable de choisir la procédure la plus adaptée 
à la situation à laquelle il est confronté pour calculer une quatrième proportionnelle. Il 
sait représenter dans un cadre graphique une situation de proportionnalité. Il mobilise la 
proportionnalité dans différents contextes : liés aux grandeurs, à la vie courante ou aux autres 
disciplines, ou encore dans des situations décontextualisées internes aux mathématiques.

Le travail sur les pourcentages  occupe une place privilégiée dans le cadre de la 
proportionnalité. Les situations proposées amèneront en particulier les élèves à :

ǧ�appliquer un pourcentage (par exemple un taux de TVA sur un prix) ;
ǧ� calculer un pourcentage (par exemple traduire une proportion en pourcentage ou calculer un 

pourcentage d’augmentation). 

Des situations numériques simples relevant de la proportionnalité donnent l’occasion de 
travailler le calcul mental afin de construire et renforcer des automatismes. 

Le tableur et le grapheur constituent des outils utiles pour la résolution de certains 
problèmes.

Liens avec les domaines du socle

Outre les domaines 2 et 4 qui font explicitement référence aux mathématiques, la résolution 
de problèmes de proportionnalité s’inscrit aussi largement dans les autres domaines.
Les mathématiques participent à la maitrise de la langue française. Elles offrent de 
nombreuses occasions pour le développement de compétences langagières en élargissant 
le répertoire lexical des élèves, en favorisant les situations de communication orale et écrite. 

MATHÉMATIQUES 
Organisation et gestion de données, fonctions

Informer et accompagner  
les professionnels de l’éducation CYCLES 2 3 4
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L’élève peut combiner avec pertinence et de façon critique les informations explicites et 
implicites issues de sa lecture (domaine 1.1).

Etudier des relations entre deux grandeurs mesurables permet d’effectuer de manière 
efficace certains calculs en utilisant un langage mathématique adapté (domaine 1.2).

La formation de la personne et du citoyen est largement convoquée dans l’interprétation des 
proportions, qui fait appel à la réflexion et au discernement (domaine 3.3).

La maîtrise des pourcentages est un outil indispensable pour comprendre les représentations 
du monde et l’activité humaine (domaine 5).

Progressivité des apprentissages

Apprendre à mobiliser la proportionnalité pour résoudre un problème est un travail entamé au 
cycle 3, où l’on a rencontré la notion de «  fois plus ou  fois moins ». Cette approche est élargie 
dès le début du cycle 4, et sur toute sa durée. Les apprentissages relatifs à la proportionnalité 
ne se réduisent pas à la simple acquisition de techniques de calcul. Ils concourent à la 
construction du sens des nombres. Ainsi l’égalité de deux fractions peut être mise en relation 
avec le produit en croix.

L’élève met en œuvre progressivement différents moyens de calculer une quatrième 
proportionnelle. Les propriétés d’additivité, puis d’homogénéité peuvent être travaillées dès 
le début du cycle, avec un coefficient d’homogénéité entier en début d’apprentissage, puis 
décimal ou fractionnaire. La propriété de linéarité est plus complexe à mettre en œuvre, 
puisqu’elle est peut faire intervenir des changements d’unités (passage d’une masse à un prix, 
par exemple) et pourra être travaillée à partir du milieu de cycle.

L’élève décide si une situation relève de la proportionnalité ; il construit et complète un tableau 
de proportionnalité. En fin de cycle, la fréquentation des fonctions linéaires et affines, du 
théorème de Thalès et des homothéties lui permet de varier les points de vue en apportant un 
nouvel éclairage sur les situations de proportionnalité.

Les situations proposées sont riches et variées afin de donner du sens et de l’intérêt à 
l’utilisation de la proportionnalité. Un travail régulier mettant en jeu des situations de 
proportionnalité accompagne la construction des différents nombres en éclairant leur sens : 
nombres entiers, nombres décimaux, nombres rationnels… 

Stratégies d’enseignement

Tout au long du cycle, l’enseignant outille peu à peu les élèves avec un jeu de procédures 
variées (additivité, homogénéité, passage à l’unité, coefficient de proportionnalité). Il les 
incite à les comparer au travers de la résolution d’un problème afin de mettre en évidence la 
méthode la mieux adaptée. Il ne s’agit pas d’institutionnaliser une méthode « du professeur » 
avant que l’élève ne lui ait donné du sens et en ait compris l’efficience.

Pour donner du sens à cette notion, il est important de travailler sur des situations relevant de 
la proportionnalité mais aussi sur d’autres qui ne relèvent pas de ce modèle.
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Problème 1 :  

Est-il vrai que la note obtenue est proportionnelle au temps passé à travailler ? 

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?

Reconnaître une situation de proportionnalité  
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Problème 1 :  

Est-il vrai que la note obtenue est proportionnelle au temps passé à travailler ? 

Imaginons une situation fictive : 

Léa a eu 15 sur 20 en travaillant pendant 40 minutes.

Raisonnons par l’absurde en supposant que l’affirmation soit vraie. 
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s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?

Reconnaître une situation de proportionnalité  
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Problème 2 :  

Est-il vrai que la valeur des pièces de monnaie est proportionnelle à leur taille ?

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 2 :  

Est-il vrai que la valeur des pièces de monnaie est proportionnelle à leur taille ?

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Prendre des exemples (pièces de 1€ et de 0€50). 

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 2 :  

Est-il vrai que la valeur des pièces de monnaie est proportionnelle à leur taille ?

Proportion des valeurs des pièces = 1€ : 0,5€ = 2   

Proportion des diamètres des pièces = 23,25 mm : 24,25 mm ≈ 0,96  

 

Les proportions ne sont pas les mêmes pour les valeurs et les diamètres de ces pièces.

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Prendre des exemples (pièces de 1€ et de 0€50). 

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 3 : 

Le prix à payer pour des oranges est-il proportionnel à la masse d’oranges achetées ?  

Reconnaître une situation de proportionnalité  
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Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 3 : 

Le prix à payer pour des oranges est-il proportionnel à la masse d’oranges achetées ?  

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Fonctions linéaires : 
On multiplie toujours la masse d’orange par le prix d’un kilo d’orange  

pour connaître le prix à payer.
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Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 3 : 

Le prix à payer pour des oranges est-il proportionnel à la masse d’oranges achetées ?  

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Théorie des proportions : 
Si la masse d’orange est 3 fois plus importante, le prix à payer sera 3 fois plus grand.

Fonctions linéaires : 
On multiplie toujours la masse d’orange par le prix d’un kilo d’orange  

pour connaître le prix à payer.

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 3 : 

Le prix à payer pour des oranges est-il proportionnel à la masse d’oranges achetées ?  

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Théorie des proportions : 
Si la masse d’orange est 3 fois plus importante, le prix à payer sera 3 fois plus grand.

Fonctions linéaires : 
On multiplie toujours la masse d’orange par le prix d’un kilo d’orange  

pour connaître le prix à payer.

Proposer des exemples génériques.

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 4 : 

Pour fabriquer une tarte au citron pour 6 personnes, il faut 3 citrons.  

Le nombre de citron est-il proportionnel au nombre de personnes ?

Reconnaître une situation de proportionnalité  
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Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 4 : 

Pour fabriquer une tarte au citron pour 6 personnes, il faut 3 citrons.  

Le nombre de citron est-il proportionnel au nombre de personnes ?

Fonctions linéaires : 
Il y a deux fois plus de personnes que de citrons.

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 4 : 

Pour fabriquer une tarte au citron pour 6 personnes, il faut 3 citrons.  

Le nombre de citron est-il proportionnel au nombre de personnes ?

Fonctions linéaires : 
Il y a deux fois plus de personnes que de citrons.

Théorie des proportions : 
Si le nombre de personnes est 4 fois plus important, le nombre de citrons à utiliser sera 4 fois 

plus important.

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 5 :  

La taille d’un enfant entre 5 et 15 ans est-elle proportionnelle à l’âge ?

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 5 :  

La taille d’un enfant entre 5 et 15 ans est-elle proportionnelle à l’âge ?

Une étude établit la taille moyenne d’un enfant de 5 ans à 110 cm.

Reconnaître une situation de proportionnalité  
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Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 5 :  

La taille d’un enfant entre 5 et 15 ans est-elle proportionnelle à l’âge ?

Une étude établit la taille moyenne d’un enfant de 5 ans à 110 cm.

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Théorie des proportions : 
Si on est 3 fois plus vieux, notre taille sera 3 fois plus grande.

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 5 :  

La taille d’un enfant entre 5 et 15 ans est-elle proportionnelle à l’âge ?

Une étude établit la taille moyenne d’un enfant de 5 ans à 110 cm.

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Théorie des proportions : 
Si on est 3 fois plus vieux, notre taille sera 3 fois plus grande.

Taille à 15 ans  = 3  110 cm = 330 cm = 3m 30 cm×

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?
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Problème 5 :  

La taille d’un enfant entre 5 et 15 ans est-elle proportionnelle à l’âge ?

Une étude établit la taille moyenne d’un enfant de 5 ans à 110 cm.

Reconnaître une situation de proportionnalité  

Théorie des proportions : 
Si on est 3 fois plus vieux, notre taille sera 3 fois plus grande.

Taille à 15 ans  = 3  110 cm = 330 cm = 3m 30 cm×
Ce qui est absurde.

Consigne 8 : 
Voici une série de problèmes.  

Pour chaque problème, comment expliqueriez-vous à des élèves  

s’il relève ou non d’une situation de proportionnalité ?


